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Funkstation K 1 A ARMEES ETRANGERES

Typ Kleinfunkstation
Art Sender/Empfanger

(Einkanalgerat)
Einsatz Schiessverbindung
Waffengattung Artillerie
Transport 2 Mannschaftslasten
Betriebsarten Telegrafie tonend,

Telefonie
Wellenbereich 10,71-13,63 m

Frequenzbereich 28-22 Mhz

Sendeleistung 1 Watt
Mittlere Reichweite Tg 8 km, Tf 4 km

Stromquelle Handgenerator oder
Trockenbatterie

Antennenanlage Stabantenne steckbar
4 m Hohe

Totalgewicht 20,5 kg
Bedienungsmannschaft 4 Mann
Beschafft 1940-1944
Anzahl 753

Funkstation P

Typ Patr -Funkstation
Art Sender/Empfanger

(Einkanalgerat)
Einsatz Gefechtsverbin¬

dungen
Waffengattung Infanterie
Transport 1-2 Mannschafts¬

lasten
Betriebsarten Telegrafie tonend und

Telefonie
Wellenbereich 12,5-16,66 m

Frequenzbereich 24-18 MHz
Sendeleistung 0,1 Watt
Mittlere Reichweite Tg 3 km, Tf 1,5 km

Stromquelle Handgenerator oder
Trockenbatterie

Antennenanlage Stabantenne auf¬

steckbar 4 m Hohe
Totalgewicht 26 kg
Bedienungsmannschaft 1-2 Mann
Beschafft 1940-1942
Anzahl 334

Funkstation P 5

Typ Patr -Funkstation
Art Sender/Empfanger

(Einkanalgerat)
Einsatz Untere Fuhrung
Waffengattung Infanterie
Transport 2 Mannschaftslasten
Betriebsarten Telegrafie tonend,

Telefonie
Wellenbereich 12,5-16,66 m

Frequenzbereich 24-18 MHz

Sendeleistung 5 Watt
Mittlere Reichweite Tg 10 km, Tf 5 km

Stromquelle Handgenerator, fur
nur Empfang auch
Trockenbatterien

Antennenanlage Stabantenne auf¬

steckbar 4 m Hohe

Totalgewicht 40 kg

Bedienungsmannschaft 4 Mann
Beschafft 1942-1944
Anzahl 607

Anmerkung der Redaktion
Fur Bildmaterial von Seiten unserer Leser
waren wir sehr dankbar

Colonel Andre Liaudat, Fribourg

La France: sa defense militaire II

Les forces armees
Les forces nucleaires
strategiques

Les forces nucleaires strategiques frangaises
ne cherchent pas a faire la course a la
puissance et au nombre de vecteurs avec les deux
Grands, mais visent a atteindre ce qui est süffisant

Elles seront par consequent maintenues
au-dessus du seuil de credibilite

- en preservant l'invulnerabilite des forces
strategiques par un progres de la dissuation,
de la mobilite et des performances

- en garantissant l'efficacite des armes et leur
penetration,

- en maintenant la diversite des composantes
Elles s articulent en trois composantes comple-
mentaires

- les sous-marins nucleaires lanceurs d en-
gins,

- les missiles du plateau d Albion,

- les avions

Les sous-marins nucleaires lanceurs d engins
(SNLE)

Actuellement, lis sont au nombre de cinq avec
des noms tels que «le Redoutable, le Terrible,
le Foudroyant», etc Un sixieme viendra agran-
dir cette flotte «I Inflexible» qui sera operation-
nel en 1985 La decision a ete prise de cons-
truire un septieme SNLE qui sera de technolo-
gie nouvelle pour les annees 1990
Quelques caracteristiques des SNLE
Deplacement 7500 tonnes
Longueur 128 metres
Largeur 10,6 metres
Puissance 16000 chevaux
Vitesse superieur a 20 noeuds
Armement il dispose de 16 missiles M 20
Portee superieure a 3000 km
Tete nucleaire de 1 Mt
Le sixieme, I Inflexible, sera equipe de 16
missiles M 4 capables, chacun de larguer six tetes
thermonucleaires (soit le potentiel de frappe
superieur a celui de I ensemble des cinq SNLE
en service) sur des trajectoires balistiques inde-

pendantes et dbcalees dans le temps II est
ainsi possible d envoyer a 4000 km une grappe
de charges destructrices sur un ou plusieurs
objectifs, de maniere que I explosion d une
arme nucleaire anti-missiles, par contre batterie
adverse, ne neutralise jamais qu une tete a la

fois
AI exception du premier d entre eux qui restera

equipe de missiles M 20, les autres sous-marins

seront modernises de 1985 a 1992 pour
recevoir le M 4 Ces refontes sont organisees
de telle fagon que demeurent trois SNLE simul-
tanement en patrouille operationnelle a la mer,
un quatrieme, a I entretien pouvant les rejoin-
dre en 72 heures
L on constate que la decision prise de cons-
truire un septieme SNLE montre bien que, pour
le gouvernement et le commandement, I ele¬

ment essentiel de la force nucleaire strategique
frangaise demeure la FOST (Force Oceanique
Strategique) et ses sous-marins lance-engins,
arme par excellence de la seconde frappe

La base des missiles SSBS du plateau
d'Albion

Implantee sur le plateau d Albion en Haute
Provence, la base dispose a present de 16 missiles
de nouvelle generation type S3 a ogive
nucleaire d une megatonne pour une portee de
3500 km Le S3 est un missile a deux etages de
32,5 tonnes La vitesse de rentree dans I

atmosphere permet de mieux franchir les
defenses antimissiles de I adversaire Cependant,
pour tenir compte de la menace des moyens
d attaque adverses de plus en plus precis, les
installations des silos des SSBS ont ete durcis
pour resister a une explosion d une megatonne
a 500 m
L espacement des silos et des capsules de tir 3

a 4 km est calcule de telle fagon qu un coup au
but sur I un de ces objectifs serait sans effet sur
I objectif voisin, ce qui contraindrait I adversaire
pour aneantir la totalite de la base des SSBS,
armes du sanctuaire par excellence, a detruire
chacun des objectifs separement dans un delai
inferieur au temps de reaction des missiles
restants, pour etre a I abris d une riposte

Les bombardiers strategiques Mirage IV

Le Systeme d arme Mirage IV est historique-
ment le premier volet de I arsenal nucleaire
dissuasif frangais II reste encore actuellement
und quarantaine d appareils qui font I objet
d entretien particulier
Le Mirage IV est un bombardier bireacteur II

est capable d attaquer des objectifs strategiques

a une vitesse de croisiere de Mach 0,9

pour atteindre en pointe Mach 2, a un plafond
superieur a 15000 m II peut effectuer des
missions entierement autonomes a plus de
1500 km de sa base de depart Pour atteindre
des objectifs lointains, les Mirages IV doivent
etre ravitailles en vol, aussi bien a I aller qu au
retour II est porteur de la charge nucleaire AN

22, d une puissance superieure a 60 kilo-
tonnes Une partie de ces moyens est en alerte
permanente A partir de 1987 le nombre des
Mirages IV sera reduit au nombre de 18 entierement

renoves, dotes de missiles air-sol

moyenne portee ASMP Les caracteristiques
de I ASMP

Longueur 5 metres
Poids 800 kilogrammes
Portee 100 a 300 km
Vitesse supersonique (mach 2 a 3)
Puissance 100 a 300 Kt

(7 a 20 x la bombe Hiroshima)

Ce missile possede une bonne capacite de

manoeuvre il peut epouser le terrain
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Les armes des forces strategiques sont desti- PANORAMA
nees ä infliger aux ceuvres vives d'un agresseur
des dommages sans proportions avec I'enjeu
que represente le pays ä ses yeux.

Präsentation einer Untersuchung über die Neutralität der Schweiz durch unser ZV-Mitglied Richard
Gamma, 3. Teil

Boykott der Swissair-Flüge in die
Sowjetunion

Sind der 14tägige Boykott von Swissair-Flügen in die Sowjetunion und die Verweigerung der
Landeerlaubnis für Aeroflot-Flüge in der Schweiz im Gefolge des Abschusses des südkoreanischen

Jumbo-Jets neutralitätskonform und staatsrechtlich zulässig?

Les forces nucleaires tactiques

Pour que l'adversaire ne se meprenne pas sur
la volonte nationale, la France a associe ä sa
force strategique un armement tactique dont le

concept d'emploi consiste en un ultime avertis-
sement. Un changement brutal de la nature du

combat, ä l'initiative de la France, marquerait
ainsi la determination ä recourir aux moyens
strategiques s'il en ötait besoin.

Les Plutons

C'est un missile ä propulsion ä propergol solide;
il peut atteindre un objectif distant de 17 ä

120 km avec une excellente precision. La

charge ä fission utilise de plutonium sous deux
puissances 10 ou 25 Kt. II est monte sur un
chassis AMX.
II y a cinq regiments d'artillerie lesquels dispo-
sent chacun de six rampes. Iis sont attribues
aux divers corps d'arirtee.

La bombe AN 52

Elle se presente sous la forme d'un projectile
fusele muni d'empennages fixes. Sa puissance
est de l'ordre de 25 Kt. Elle est portee par deux
types d'appareils, le Mirage III E et le Jaguard
A. II y a deux escadrilles de Mirage III E soit une
trentaine d'appareils. II se deplace ä Mach 2,.
son rayon d'action est de 600 km.
Les escadrons de Jaguard A sont au nombre
de 3. II atteint la vitesse de Mach 1,5 et peut
intervenir sur des objectifs situes ä plus de
750 km. De plus, le «Super Etendar» de la

marine (24) transporte egalement l'AN 52.
A partir de 1985, le missile ä moyenne portee
(ASMP) equipera les escadres de chasseurs
bombardiers et l'entrde en service ä partir de
1991 du Systeme HADES avec ses 350 km de

portee renforceront considerablement ce po-
tentiel.
Ce n'est pas une super artillerie, car la France
refuse la bataille nucteaire; la frappe d'avertis-
sement aurait un caractere massif. Le refus
d'envisager une quelconque «bataille
nucteaire» s'est nettement precise au fil de ces
derniers mois.
II faut que le potentiel nucteaire de la France
soit credible vis-ä-vis de l'adversaire.
Les conditions de la credibilite sont;

La volonte politique
Celle du President de la Republique avec l'ad-
hesion de la nation, celle d'un pouvoir fort.

Les moyens techniques

qui doivent etre en qualite et en quantite pour
causer ä l'adversaire des dommages inaccep-
tables.

Subordination

Le President de la Republique peut prendre
seul la decision d'emploi des armes nucleaires.
II dispose personnellement de moyens techniques

specifiques lui garantissant materielle-
ment le contröle de ces armes. L'armee est
chargee de la coordination des feux nucleaires.
Les corps d'armee sont responsables de la
mise en oeuvre operationnelle des regiments.

(A suivre)

Die Massnahmen Im Blickfeld der Neutralität

Die Kommentare zu den Massnahmen vom
14.9.1983 waren durchwegs geprägt von der
Ansicht, die Neutralität sei in keiner Weise
verletzt. Auch Bundesrat Schlumpf erklärte an der
Pressekonferenz, die Landesregierung habe
sich nicht von neutralitätspolitischen Überzeugungen

leiten lassen.40 Dem gegenüber standen

offenbar diplomatische Bedenken im EDA,
die sich in den Äusserungen des Bundesrates
niederschlugen, der nicht von Sanktionen,
sondern nur von einer Protestgeste sprach.41

Schweizerische Neutralität heute42

Die schweizerische Neutralität war einem stetigen

Wandel unterworfen. Besonders seit dem
2. Weltkrieg wurde sie mehrmals auf die Probe
gestellt und entsprechend auch angezweifelt
und kritisiert.
Im Unterschied etwa zu Österreich43 existiert in

der Schweiz keine Neutralitätserklärung auf

Verfassungsstufe. Grundlage bildet immer
noch die Neutralitätsdeklaration, bzw. deren
Anerkennung in Art. 84 der Schlussakte des
Wiener Kongresses vom 9.6.1815 und in «Acte

portant reconnaissance et garantie de la
neutrality perpetuelle de la Suisse et de l'inviolabili-
te de son territoire» vom 20.11.1815.44 Die BV

regelt in den Art. 85 Ziff. 6 und Art. 102 Ziff. 9

nicht den materiellen Inhalt der Neutralität. Es

handelt sich um reine Kompetenznormen.
Die in wesentlichen Teilen noch heute gültige
Auffassung (besonders der politischen Behörden)

der schweizerischen Neutralität findet sich
in der Erklärung des Eidg. politischen Departementes

vom 26.11.1954.46 Darin wird festgehalten,

dass die Schweiz sich zur dauernden
Neutralität verpflichtet hat. Aus dieser dauernden

Neutralität ergeben sich schon Pflichten in

Friedenszeiten. Entscheidend im vorliegenden
Fall ist die Beurteilung der sogenannten Vonwirkung.

Diese Vonwirkungen der dauernden Neutralität,
beso Inhalt und Umfang, sind umstritten; es
sprechen Argumente dafür und dagegen.46 Die

Vorwirkung ganz verneinen sogar die Autoren,
welche die Berechtigung der Schweiz zur
Aufgabe ihrer dauernden Neutralität annehmen.
Eine Aufgabe der Neutralität ist aber unter den

heutigen Umständen politisch sicher nicht
machbar. Die Pflichten der Vorwirkung der
Neutralität beruhen im wesentlichen auf dem
Grundsatz von Treu und Glauben, wie er auch
in Art. 26 der Wiener Vertragskonvention (VRK)
niedergelegt ist. Das Verhalten nach Treu und

Glauben kann aber nicht anhand eines einzelnen

Falles abschliessend beurteilt werden.
Dem Bundesrat muss sicher ein gewisses
Ermessen beim Führen der Aussenpolitik
zugestanden werden. Es ist deshalb angezeigt, die

Erklärung vom 14.9.1983 mit andern zu vergleichen.

Neutralitätspolitik im Vergleich

- Verhalten der Schweiz bei andern
Ereignissen

a) Sanktionen der UNO gegen Rhodesien (Re¬

solution 232 von 1966).47 Der Bundesrat
hielt damals am strengen Grundsatz der
Neutralität fest. Es wurden nur die Massnahmen

angeordnet, die ein Umgehen der UN-
Wirtschaftssanktionen durch die Schweiz
verhindern sollten. Ausserdem wurde der
Import und Export auf die Quote der vorherigen

drei Jahre festgesetzt, den sogenannten

«courant normal».
b) Abschuss eines Zivilflugzeuges der Libyan

Arab Air Lines durch israelische Jäger über
der Sinai-Halbinsel (damals durch Israel
besetzt) am 21.2.1973: 107 der 114 Personen
an Bord wurden getötet.48 Die Regierung
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